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Esther BISONSA BIMPE
Convertie presque par hasard

Née de MUKENDI NZOLO et d’Esther KALANGA, BISONSA BIMPE a 
vu le jour en 1947, au mois de septembre, à la FORMINIÈRE, ac-

tuelle MIBA (Minière de Bakwanga), à Bakwanga. Ses parents étaient 
de grands féticheurs qui n’ont jamais cru en Dieu, car MUKENDI NZO-
LO était de ceux qui, « une fois qu’ils vous désignent, vous mourrez 
sans autre forme de procès ». Pour toute étude, BISONSA BIMPE n’a 
fait que la cinquième année primaire qu’elle n’a pas pu terminer à 
cause de la mise à la retraite de son père. À ce moment-là, toute la 
famille de NZOLO fut obligée d’aller à Bena Kalenda, son village natal, 
où il est mort en 1996, après avoir vécu plus de cent ans, selon les 
dires.

Sa conversion à Dieu s’est faite hasardeusement et de manière 
« très bizarre ». En effet, c’est dans une circonstance païenne et 
mondaine que les serviteurs de Dieu, Pasteurs et Anciens KALOMBO 
WA MUJANYI, MUTOMBO WA KUBULABA et Jean Marie KANYINDA 
MUAMBA l’ont attirée vers Dieu. « Ils m’avaient trouvée en train 
d’agir sans pudeur et de dire des insanités et ils m’ont appelée. Je suis 
vite descendue de la table où je me trouvais, dansant sans gêne, pour 
répondre à leur appel, tout en esquissant des pas de danses. Aussitôt 
arrivée à leur hauteur, ils m’ont demandé de m’agenouiller, et ils ont 
prié pour moi. Ils m’ont ordonné de les amener immédiatement à la 
maison où ils ont encore prié pour moi ». Après cette action de déli-
vrance, les hommes concernés (dont Jean Marie KANYINDA qui était 
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déjà connu de BISONSA pour avoir grandi avec elle à la Cité MIBA) 
ont promis de repasser le jour suivant pour la conduire à la réunion 
de prière. Ainsi dit, ainsi fait. Les serviteurs de Dieu, tous des Men-
nonites de la CEM, revinrent à la maison de BISONSA et l’amenèrent 
au culte matinal organisé à la résidence de Maman TSHILANDA MU-
SADI, membre de la CEM-Kashala Bonzola. Ils en fi rent autant le sur-
lendemain, et ainsi de suite jusqu’au moment où ils l’amenèrent à la 
paroisse CEM-Kashala Bonzola.

Femme imposante, BISONSA BIMPE jouissait d’une grande 
considération dans la mesure où elle avait assez de biens. Mais, cu-
rieusement, ses biens avaient commencé à s’amenuiser progressive-
ment dès le jour où elle prit la décision de consacrer sa vie à Dieu, et 
surtout quand elle commença à fréquenter l’église. « Cela m’a paru 
être l’occasion de me diminuer et de m’abaisser par rapport à mes 
attitudes et à la grossièreté de mon langage », avoue-t-elle.

En 1972, trois mois après son appartenance à la paroisse Kas-
hala Bonzola, BISONSA BIMPE a été nommée Diaconesse, et toute la 
caisse de la paroisse lui a été confi ée pour la gestion. Mais c’est en 
1975 qu’elle fut baptisée, après avoir passé trois ans dans la paroisse. 
C’est le Pasteur NSUMBU MULUNDA qui lui a administré ce sacre-
ment. Pendant quatre ans, BISONSA BIMPE a accompli sans faille ses 
fonctions de diaconesse.

En plus du diaconat, BISONSA BIMPE avait été désignée vice-Pré-
sidente des mamans de la paroisse Kashala Bonzola (1979). Deux ans 
durant, elle a servi comme vice-Présidente après Florence NSUMBU 
KASHALA. Grâce à ces fonctions, BISONSA a commencé à évangéliser 
ses amies à la conduite répréhensible pour les amener elles aussi à 
Christ. Elle a, à cet effet, réussi à parler de Christ à maman TSHIBOLA, 
KAPINGA et beaucoup d’autres. Aujourd’hui, les unes ont abandonné 
la foi anabaptiste pour la foi catholique, et d’autres sont restées atta-
chées à la personne du Pasteur Zacharie NKUMBI MUDIAYI. C’est le 
cas de maman NGALULA KAMULETA.

Nommée conseillère aux côtés de mamans de la sous-région de 
Mbuji Mayi en 1982, BISONSA BIMPE s’est surtout employée à tran-
cher les différends dans les foyers chrétiens, et les confl its dans les 
paroisses, en vue de procurer la paix à tous. Toutefois, son rôle prin-
cipal a consisté à exhorter les membres de son comité à vivre dans 
la paix et l’harmonie, pour convaincre les maris qui ne priaient pas 
avec leurs femmes à la CEM. Elles voulaient aussi qu’elles aient un 
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bon témoignage envers leurs maris, qui avaient les yeux braqués sur 
la CEM dans laquelle elles avaient choisi de prier.

En 1988, sa ferveur et son engagement au service du Seigneur 
ont conduit Maman BISONSA à être nommée vice Présidente du Co-
mité sous-régional des mamans de la CEM, et en 1997, elle a été éle-
vée au rang de Présidente de ce comité, fonction qu’elle a exercée 
jusqu’en 2009.

A cause des changements intervenus dans la CEM au cours des 
années passées, BISONSA avait commencé à prier à la paroisse CEM-
Ditalala sans quitter la paroisse Kashala Bonzola. Quelques années 
plus tard, elle a quitté cette paroisse à cause du manque d’égards du 
Curé de la paroisse à son endroit. Elle était entrée en confl it avec lui 
suite à un malentendu au sujet d’une famille éprouvée. S’étant ainsi 
désolidarisée d’avec Jean Pierre KAYEMBE, son Curé, BISONSA BIMPE 
est devenue membre de la paroisse CEM-Tshiala Mukola, où elle avait 
déjà passé cinq ans.

Mais avant cela, sur invitation de sa fi lle, du nom de KALANGA, 
BISONSA BIMPE avait commencé à fréquenter l’église CUF (Commu-
nauté d’Union et de Fraternité). Après trois mois de fréquentation 
de l’église de sa fi lle, elle a eu une vision dans laquelle un homme 
habillé d’une soutane blanche se trouvant dans un véhicule avec elle, 
lui disait : « Reviens à ton église de départ, et ne te fâche pas, car une 
mère ne doit pas garder un énervement interminable ». Comme elle 
n’avait pas compris le message apporté, une semaine après, le même 
homme lui apparut de nouveau avec le même message. Alors, elle a 
intégré la CEM-Tshiala Mukola.

A part toutes les personnes citées précédemment qu’elle a pu 
amener à Christ, BISONSA a évangélisé KALANGA sa fi lle, et Romain 
MBIKAYI, son jeune frère pour qui elle avait beaucoup prié lorsqu’il 
avait été arrêté, suite à l’assassinat de son ami, que des bandits 
avaient tué, et dont la mort lui était imputée.

De même, elle a gagné bien des personnes à Christ, surtout au 
marché Bakwa Dianga, dont Jacqueline KALENGA BIAYA, actuelle 
vice-Présidente nationale de l’UFM (Union des Femmes Mennonites) 
et maman NGALULA KAMULETA, ainsi que d’autres mamans qui sont 
déjà dans l’au-delà.

BISONSA BIMPE fonde sa foi et son discipulat sur la satisfaction 
qu’elle obtient de Dieu après ses prières d’intercession. « Toutes les 
questions diffi ciles qui se posaient à moi ont été résolues par Dieu 
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après m’être adressé à lui dans l’intercession ». Et pour exemple, 
BISONSA cite le cas de Romain MBIKAYI et celui de ses enfants, que 
Dieu a libérés de la turbulence et de la barbarie. Elle confi rme que 
« pour tous ces problèmes, Dieu a exaucé mes prières et celles de ses 
serviteurs, car tous mes enfants, qui étaient turbulents, se sont apai-
sés. En plus, Dieu a gardé ma vie quoique j’aie eu de la fortune et 
mené une mauvaise vie ».

Aujourd’hui, BISONSA BIMPE se considère bienheureuse, sur-
tout parce que sa conversion et celle de ses frères et sœurs a entrainé 
celle de son père. Papa NZOLO s’est converti à Dieu en 1996, à plus de 
cent ans, disait-on. Il s’était exclamé : « Quel plaisir y-a-t-il pour moi 
à ne pas me confi er en Dieu, si tous mes enfants l’ont fait ? »

Jean Félix CIMBALANGA WA MPOYI
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